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A. Les processus révolutionnaires ont un impact international –

dialectique des fronts de lutte

– Impact de la révolution – effet majeur sur la réorganisation du mouvement ouvrier 
politique dans le monde entier –formation des PC et de l’Internationale 
Communiste

– Impact de la révolution chinoise sur le sud-est asiatique (Vietnam, Cambodge et 
Indonésie…)

– Impact de la révolution cubaine sur le développement du combat révolutionnaire 
en Amérique latine

– Impact de la révolution vietnamienne – qui va paralyser pour toute une période les 
possibilités d’intervention de l’impérialisme américain
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B. La dialectique des luttes locales, nationales et internationales – éviter les pièges du repli national

– Pas de solutions nationales aux problèmes planétaires – les dangers de la perspective de démondialisation 
et l’importance de défendre l’altermondialisme – une perspective internationaliste

● Imposer des transferts technologiques – session de brevets communs internationaux (vaccins)

● Pour établir des relations égalitaires entre les différentes régions de la planète, ça exige une 
valorisation de leurs avantages relatifs et la disponibilité des moyens de développement pour les pays 
du Sud – transfert des technologies vers le sud

● Pour une mondialisation parcimonieuse – réduire l’intensité des échanges – chercher à produire pour 
les besoins pas pour l’exportation

● Favoriser la souveraineté alimentaire en finir avec une agriculture centrée sur l’exportation afin 
d’augmenter les emplois en agriculture

● Donner le statut de bien commun universel à une série de biens – vaccins

● Instaurer une division internationale du travail coopérative et ne pas laisser aux mécanismes du 
marchés les décisions sur la division internationale du travail
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C. La démondialisation un concept piégé

La mondialisation néolibérale reposant sur la libre circulation des capitaux et la financiarisation du monde a provoqué des désastres 

(développement des inégalités, diminution des biens essentiels pour une partie importante de l’humanité, politiques guerrières de 

l’impérialisme)

– C’est pourquoi il faut évidemment réduire les flux de marchandises et de capitaux et relocaliser les systèmes productifs.

– stopper la concurrence entre travailleurs-euses et paysans du monde, nourrir les populations et assurer la souveraineté 
alimentaire; réduire les émissions de CO2; diminuer la pression sur les ressources naturelles et leur pillage; retrouver des 
formes de démocratie proche des personnes citoyennes.

– Mais,  il faut également  défendre une option d’altermondialisation

– plus de coopération mondiale dans bien des domaines à mutualiser : sauvegarde des écosystèmes, gestion et répartition 
des ressources rares (eau, terre, énergie, alimentation, savoirs, techniques, médicaments...), mondialisation des droits 
sociaux par l’application des conventions de l’Organisation internationale du travail... La réduction des inégalités passe au
plan mondial  par l’annulation des dettes des pays pauvres; la reconnaissance de la dette écologique ;par l’instauration de 
véritables transferts budgétaires vers les pays moins développés ;

Ce n’est pas « la mondialisation » que nous rejetons, mais la mondialisation néolibérale et capitaliste, telle qu’elle est organisée par les 

intérêts des firmes multinationales, les « marchés » et les grandes puissances.
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D. Les dangers de la démondialisation comme repli national – l’exemple péquiste – PSPP fait de la 

démondialisation un point important de la plate-forme du PQ

– La droite nationaliste derrière le projet de démondialisation (FN en France)

– Pour le PQ de Paul St-Pierre Plamondon (PSPP), il s’agit de compter sur l’intervention de l’État québécois 
pour favoriser les capacités concurrentielles des entreprises québécoises pour opérer une 
démondialisation. Soutien gouvernemental à l’investissement,

– protection des sièges sociaux,

– allègement des obstacles bureaucratiques et réglementaires,

– élargir la base entrepreneuriale qui va fournir au Québec les entreprises québécoises qui 
pourront faire leur place y compris sur le marché international.

– Le Projet ne s’inscrit pas dans une logique d’émancipation sociale de la majorité populaire, mais dans 
celle d’une consolidation de la classe entrepreneuriale et son ouverture sur le marché international. Dans 
cette perspective, même le français devient « un facteur unique de différenciation et un avantage 
concurrentiel. »



III. Les problèmes du monde ne pourront 

se régler qu’à l’échelle planétaire
E. Nos tâches internationalistes

– Être partie prenante des initiatives visant la convergence des luttes

– Convaincre tous les mouvements de l’importance de la solidarité internationale

– Faire connaître les positions programmatiques les plus avancées dans les 
différents mouvements sociaux au niveau international

– Démontrer l’urgence de l’expropriation des capitalistes du secteur de la santé, des 
secteurs de l’énergie, des transports, de l’agriculture et les finances

– Remettre à l’ordre du jour la nécessité de la planification écosocialiste

– Défendre la nécessité de processus constituants face à la dérive autoritaire des 
gouvernements



Discussion

●Comment se situer face au débat altermondialisation ou démondialisation?

●Face à  la crise du système capitalisme mondialisé, quelle contribution apporter 

à la reconstruction d’une gauche révolutionnaire, internationaliste, féministe et 

écosocialiste?

●Quels contacts et quels liens établir avec les différentes organisations militantes 

(écologistes, féministes, syndicales) et politiques (internationales)?


